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P A R P.  A.  L A L O Y , 

En  pfcjtntàni  aiL  Conjcil  un  exemplaire  du  Manuel 
des  agens/k:  adjoints  municipaux  ^ publié  par 
les  Joins  du  citoyen  Rondonneau  ù de  fes  col^ 
lab  orateur  s. 

Séance  du  frimaire  [an  7.  , 


ITOYENS  RePRÉsEXTANS, 
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L UTILITE  des  recueils  & des  compilations  a été  fentîe  , 
^ depuis  ioiig -temps  elle  eft  reconnue;  mais  les  compi- 
lations exadtes  , mais  les  bons  recueils  ont  toujours  été 
rares,  &:  quand  il  en  paroîc  de  cette  qualité  il  ed:  important 
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de  les  répandre  & de  les  accréditer  : ce  font  des  livres 
( pour  ainfî  dire)  élémentaires,  propres i Tindrudion  conlime 
aux  connoifTances  acquifes;  ils  facilitent  l’étude  aux  uns  & 
diminuent  la  fatigue  des  recherches  poiir  les  autres  j ils 
épargnent  4 tous  la  perte  d’un  temps  qu’on  ne  fauroit  trop 
apprécier  j ils  guident  ceux  qui  les  confulrent  y ils  font 
capables  de  ralfurer  ceux  qui  elTaient  leurs  premiers  pas 
dans  la  carrière  â laquelle  les  appelle  la  confiance  de  leurs 
concitoyens. 

C’eft  peut^etre  dans  un  gouvernement  naîfîant  & à la 
fuite  des  tourmentes  inféparables  de  l’effet  d’une  grande  ôc 
faluraire  révolution,  d’une  révolution  qui,  en  fubltituant  la 
liberté  au  defpotifme , a tout  changé  pour  mettre  à la  place 
une  légiflation , des  adminiftrations  , des  inftitutions  nou- 
velles , qu’il  feroit  à defirer  que  l’on  trouvât  beaucoup  de 
citoyens  allez  courageux  pour  s’occuper  di^foin  de  rafTetn- 
bler  toutes  les  lois , d’en  divifer  la  maffe , de  les  clafTer , 
& de  réunir  enfuice  fous  un  feul  afpeét , fous  un  point  de 
vue  fimple  toutes  celles  qui  appartiennent  à un  objet  par- 
ticulier , a tel  genre  de  fon<3:ions  publiques  , à telle  admi- 
niftration  , à telle  infliiiition , & d’en  former  autant  de 
recueils  féparés  où  chaque  fonâ:ionnaire  pourroit  trouver 
fans  beaucoup  d’efforts  â>c  de  frais,  ôc  dans  l’inftant  où  il  en 
auroit  befoiii,  toute  la  légiflation  ^ toutes  les  règles  relatives 
â fes  fondions* 

Je  ne  fais  ; mais  c'efl:  parce  que  j’avois  formé  ce  vœu  > 
qui  , fans  doute  , eft  le  votre , repréfentans  du  peuple  ; 
c’eft  parce  que  j’étois  pénétré  de  la  nécefîité  de  fon  accom- 
pliirement;  c’eft  parce  que  tous  les  fonélioniiaires  en  té-' 
moigtioienc  le  défir  après  en  avoir  éprouvé  le  befoin , que 
j’ai  été  plus  vivement  frappé  à la  leélure  du  Manuel  des 
agens  & adjaints  municipaux  , dont  je  viens  aujourd’hui  vous 
offrir  un  exemplaire.  Je  ne  me  fuis  cependant  décidé  à vous 
en  faire  hommage  que  pirce  qu’il  m’a  paru  digne  de  votre 
attention,  devoir  efreatiellement  contribuer  à faciliter 


la  cônnoIfTance  & rexecution  d’uîiè  partie  importante  de- 
vos  lois. 

Publié  à cette,  tribune  J il  fera  plus  généralement  connu, 
il  téunita  plus  de  confiance  y èc  Taccueil  que  vous  aurer 
la  juftice  de  lui  faire,  puifqu’il  eft  déjà  répandu,  & entre 
les  mains  de  la  plupart  d’entre  nous  , fera  tout  à la  fois  la 
récompcnfe  morale  â laquelle  ont  dû  prétendre  les  auteurs 
^ les  compilateurs,  & un  encouragement  non-feulemenc 
pour  ceux  qui  ont  pris  la  peine  de  l’établir , mais  encore^ 
pour  tous  ceux  qui  s’occupent  de  ces  forces  de,  compila- 
tions, & qui  n’en  auroient  peiic-être  pas  rendu  les  recueils 
publics  : ce  travail , dis-je,  donnera  de  la  force  â l’exemple  y 
dont  la  République  refTentira  bientôt  les  bons  effets.. 

Le  Manuel  des  agens  & adjoints  municipaux  m’a  paru 
préfenter  , fous  un  ordre  alphabétique,  une  conférence  aufïi' 
claire  qu’elle  eft  abrégée , non-feulement  des  articles  de  la 
conftitudon  relatifs  â cette  force  de  fonéfions,  mais  encore^ 
des  lois  nouvelles  & de  l’ancienne  légiflatioa-  quant  aux* 
difpoficions  qui  n’en  font  pas  abrogées  ; elle  eft  accom- 
pagnée de  l’application  des  infiruétions  émanées  du  Corps 
légiflarif,  des  arrêtés  du  Direéloire  exécutif,  & même 
des  circulaires , des  miniftres  5 elle  ne  laifTe  prefque  rien  à 
defirer aux  fonétionnakes  auxquels  elle  e fl  deftmée  , jufqu’ait 
moment  ou  elle  a paru  ; elle  leur  trace  une  marche  aiîee  d 
fuivre  pour  l’avenir;:  elle  leur  indique  l’ordre  dans  lequel 
ils  devront  ranger  la  légiflacioii  que  les  circoiiftances  pour- 
ront néceffiter. 

C’eft  un  extrait  du  grand*  nombre  de  nos  lois , donc 
tout  le  monde  n’ar  pas  la  faculté  de  recueillir  ni  de  pof- 
féder  la  colleélion  complète  ; c’eft  le  rapprochement  des 
difpofitions  particulières  de  ces  lois  applicables  à tels  ou 
tels  cas^  à tels  ou  tels  objets  attribués  à telles  ou  telles 
fonélions  ; c’eft  le  rapprochement  de  ces  düpoficions  éparfes 
dans  la  légiflation  entière. 

Ce  recueil  eft  compofé  de  manière  que  fi  le  fonélion- 
nake  vent  vérifier  i’analyié  qu’il  a fous  les  yeux , s’il  veuc- 


4 

s^aiïurer  de  Texadtltude  de  cette  analyfe  par  la  comparai- 
fon  d CS  difpofitions  textuelles  dés  lois  & dçs  aûes  cités 
dans  le  corps  de  Touvrage  , la  leconde  partie  lui  en  offre 
le  texte  même;  veiit-il  les  rechercher,  ôc  voir  la  loi  toute 
entière  , elle  lui  en  piéfente  l indication  ? 

Son  érade  , fes  recherches  deviennent  faciles , ôc  j dans 
le  cours  de  fes  opérations  , en  confultant  ce  recueil  il 
a fans  celle  fous  les  yeux  les  principes  Ôc  les  règles  qui 
doivent  le  guider  dans  fa  conduite  adminiftraiive  , dans 
l’application  des  lois  ôc  dans  la  manière  de  les  exécuter. 

Il  y trouve  jufqu’à  ia  définition  des  fonftions  qui  lui 
font  confiées  le  caraélère,  l’étendue,  la  compétence  de  fa 
jurifdiéton. 

En  un  mot  il  y trouve  préfentés  fous  un  feul  point 
de  vue  fes  droits  éc  fes  devoirs. 

Je  n’ai  pas  prétendu  que  cet  ouvrage  ne  laifîa  rien  à 
defirer  , ôc  j’aiirois  aimé  qu  on  y confacrâc  quelques  pages 
de  plus  à des  formules  5 à des  modèles  d’aéles  , afin  de 
raffurer  les  différens  fonélionnaires  qui  n’ont  pas  encore 
l’habitude  des  opérations , afin  d’introduire  dans  les  détails 
de  cette  partie  une  uniformité  à laquelle  il  faut  afpirer  ; 
mais  je  ne  doute  pas  que  ceux  qui  ont  fait  de  publié  ce 
recueil  ne  m’entendent  ^ & ne  s’occupent  de  ce  foin  dans 
le  fupplément  qu’ils  promettent. 

Puifque  je  vous  parle  , ôc  des  compilateurs , Ôc  des  édi- 
teurs, permettez- moi  5 repréfentans  du  peuple  , de  faille 
cette  occafioii , il  de  vous  entretenir  du  dépôt  où  fe  font 
formés , d’où  partent  , ôc  où  font  confervés  ces  recueils  : 
c’eft  le  (dé^üc  du  citoyen  Rondonneau  ôc  de  fes  collabo- 
rateurs. 

C’eft  dans  ce  dépôt  particulier,  & connu  depuis  fi  long- 
temps , que  fe  trouvent  des  copies  imprimées  ci^  toutes 
les  lois  Ôc  des  arretés  du  Direéloire  exécutif  : de  là  elles  le  dé- 
verfent  continuellement  dans  la  lociéré  c]u’elies  doivent  inf- 
truire  8c  régi  er , Ôc  elles  s’y  répândent  a un  prix  fi  modique  ^ 
quelles  pafifent  prefque  gratuitement  ôc  très  - facilement 


/ 


5 

\ 

«ntre  les  mains  de  tous  les  citoyens  qui  peuvent  avoir 
befoin  d*y  recourir. 

Ce  n’ell:  pas  feulement  un  ciépèc  ; c’eft  pour,  ainiidire, 
une  école  primaire  de  légiflation  : là les  lois  ne  lont  pas 
{Implement  entrepofées  pour  être  vendues  ; elle^  y (ouE 
ralTèmblées  avec  autant  de  foin  que  de  refp^^d:  & d'i;'.- 
telligence  ^ elles  y (ont  rangées  chronologiquenoeuc  , êc 
clafTées  dans  Tordre  - le  plus  méthodique  - elles  y fout 
étudiées  pour  être  expliquées  gratuitemenc  à tous  ceux 
que  le  befoin  appeUe  pour  les  coiifuiter  de  les  appliquer 
à leurs  conteftations  ; c'eft  encore  un  bureau  grataic  ëc 
public  de  confultarions. 

C'eft  de  cette  fource  Féconde  que  Ton  a vu  Fjttir  prefqne 
tous  ces  codes  particuliers  formes  des  parties  détachées  de 
votre  immenfe  & importanre  légiflation;  fà  fe  lont  formées 
des  tables  alphabétiques  de  chronologiques  qui  if exigent 
qu’un  peu  plus  de  perfeétion. 

Ce  dépôt  eft  plus  précieux  encore  fous  un  dernier  afpeél:, 
c’eft  qu’à  Tappui  des  lois  dont  il  renferme  toute  la 
colieélion  , on  trouve  les  rapports  , les  difeours  , les  opi- 
nions des  légiflateurs  qui  ont  pris  part  à la  dileuflion  donc 
elles  font  le  réfultat.  bn  un  mot,  c’eft  dans  ce  dépôt  que  tous 
les  jours  s’agglomèrent  toutes  les  pièces  importantes  qui  font 
relatives  à l’hiftoire  de  la  révolution  trancaile  & à la  iégif- 
lation  républicaine  : ces  matériaux  y font  difpofés  avec 
autant  d’ordre  que  de  clarté  j & le  cabinet  qui  les  ren- 
ferme eft  fans  cefle  ouyerc  aux  favans  , aux  amateurs  qui 
font  curieux  de  les  confulrer. 

Je  de  vois  à cette  belle  enrreprife  ce  tribut  d’éloges  que 
fe  font  acquis  les  bons  citoyens  qui  en  font  les  auteurs  : 
il  eft  bien  jufte  de  les  encourager.  Certes  des  hommes  qui 
facrifient  alnh  leurs  veilles  au  bien  de  la  choie  ptibliquê 
doivent  être  rangés  dans  la  clafle  de  ceux  qui  ne  ceffenc 
de  bien  mériter  de  la  patrie. 

Voila  , repréfentans  du  peuple,  les  motifs  qui  m'ont 
déterminé  à vous  entretenir  de  ce  recueil  : je  vous  le 
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préfente  donc  avec  la  confiance  qne  m’înfpu'ent  ce8  éffortsi 
ôc  encore  parce  que  je  fuis  convaincu  qu’il  fera  très*  utile 
dans  ces  momens  où  le  Corps  legiflatif  va  s*occupei‘  du 
foin  de  ramener  toutes  les  lois  dans  des  cadres  (impies , 
pour  en  former  autant  de  codes  particbliers  que  cette  ma- 
tière pourra  fupporter  de  divifions  j je  vous  le  préfente  , 
parce  qu’étant  connu  ôc  dans  toures  les  mains,  & notam- 
ment dans  les  voues , il  pourra  abréger  votre  travail  , foit 
dans  la  formation  du  ^ode  propôfé  , foit  dans  la  difeuffion 
à laquelle  fon  examen  donnera  lieu  ; enfin  il  pourra  mar- 
cher enfuite  de  ce  code  nouveau  , parce  que  ce  recueil 
n’efl:  compofé  que  de  maximes  tirées  de  la  conftitucion 
ôc  des  lois  : je  penfe  donc  qu’il  doit  être  répandu  , ôc  je 
fouhaiterois  qu’il  fur  entre  les  mains  de  tons  les  agens  Ôc 
adjoints  municipaux.  Je  ne  doute  pas  que  le  gouvernement, 
qui  entendra  ce  vœu , ne  ieréalife  un  jour,  ôc  peut  être  feroi:- 
ii  bon  de  d’adrefiêr  ce  recueil  à titre  de  récompenfe,  a ceux 
de  ces  fonétlonnaires  qui  fe  feroient  difiingués  • ce  léger 
encoüragen»ent  produiroit  biencot  les  meilleurs  effets  : en 
tout  cas , il  faut  rindlc|uer  à.  tous,  en  le  faifant  inférer 
dans  le  bulletin  décadaire. 

Je  demande  donc  qu’il  foie  fait  mention  au  procès- 
verbal  de  l’offrande  faite  au  Confeil  des  Anciens  de 
l’exemplaire  dépofé  fur  le  bureau,  ^ Manuel  des  agens 
& adjoints  municipaux  j fuivi  un  recueil  chronologique 
des  lois  J inflruclions , arrêtés  & lettres  minijlériellcs  concer- 
nant leurs  fmelîons  publié  par  les  foins  du  citoyen  Ron- 
donneau  ôc  de  fes  collaborateurs  j 

Que  cet  ouvrage  foit  renvoyé  à la  bibliothèque  du  Corps 
léglflatif , 

Et  qu’extrait  du  procès  - verbal  foit  adreffé  au  citoyen 
Rondonneau  , pour  lui  ôc  pour  fes  collaborateurs, 

^7  ' — .J 

A PARIS,  DE  LRMPPvIMERIE  NATIONALE, 

‘ Nivofe  an  7. 


